
Rencontre des personnes  
engagées dans la pastorale des funérailles 

samedi 13 février 2021 en l’église d’Orschwiller 
 

 
Accueil et prière 

 

Peuple de baptisés, marche vers la lumière, le Christ est ressuscité ! Alléluia ! Alléluia ! 
1. Notre Père nous aime avec tendresse et cet amour est vivant pour les siècles. 

Que son peuple le dise à l'univers. Il rachète et rassemble tous les hommes. 
 

Synthèse des expressions 
 

1. Dans votre responsabilité, que vivez-vous de positif ou d’enrichissant ? 
Avez-vous des retours des familles ou des participants aux célébrations de funérailles qui pourraient 
nous intéresser ou nous aider à avancer ? 
 

Les réponses données par chaque village de la communauté de paroisses fait ressortir une grande 
implication des personnes relais dans l’organisation des funérailles. Il existe aussi des spécificités dans  
chaque paroisse dans la manière de procéder. Le service peut consister à prévenir les différents acteurs 
de la célébration (organiste, chorale) mais aussi à la préparation des PU à assurer des lectures... 
Tous ces services sont vécus avec beaucoup d’humilité, de proximité avec les familles endeuillées 
(personne relais connue par les habitants) d’accueil, d’écoute. 
Assez régulièrement les familles endeuillées remercient sous différentes formes (dons, mot…) 

Accompagner l’A-Dieu avec la famille et l’aide du petit groupe de choristes disponible renforce les liens d’amitié parfois, de 
simple sympathie souvent, mêlés de souvenirs mitigés rarement, mais ne me laisse jamais dans l’indifférence… 
Cette femme, cet homme qui quitte sa famille, sa vie, mais aussi une communauté, fait partie de mon histoire, du livre de ma 
vie, et c’est à chaque fois un sentiment d’avoir bien utilisé mon temps pas si perdu que ça qui m’habite après la cérémonie car 
le moment vécu avait une valeur forte dans sa richesse de sens, de partage, de fraternité… 
 

Une belle cérémonie de funérailles à l’église se doit d’être apaisante. La plupart du temps, et quand les choses sont bien 
menées, on ressent cet apaisement qui se construit le long de l’avancement de la célébration. 
Tout y est important, les rites, les chants, les pièces d’orgue, l’homélie, certains gestes d’apaisement, certains témoignages. Chaque 
mot,chaque note peut être un baume au cœur quand son interprétation se fait sur le bon ton, une ambiance maîtrisée, des émotions partagées. 
Il faut écouter les soupirs, les larmes, les cris parfois, et mettre en œuvre ce qui peut les calmer. Sentir l’apaisement s’installer 
est une grâce pour la famille en deuil mais aussi pour chacun, présent qui s’est donné pour mission de participer à cette 
cérémonie marquant l’avènement d’un proche dans une nouvelle vie en aidant à canaliser les émotions selon les rôles et 
capacités de chacun. 

 

Les retours des familles sont nombreux et très divers, à l’image de ce que sont nos communautés… 
Une relation de confiance est une base permettant souvent de mettre en place ce qu’il faut avec un programme de chant qui 
accompagne la cérémonie dans un soucis d’apaisement et une ambiance personnalisée.                                                               
On peut en conclure, et si la possibilité de le faire existe, qu’il est certainement souhaitable d’appréhender chaque cas dans sa 
spécificité. Cela nécessite de connaître un peu son ‘public’ et il m’est fréquemment arrivé que des personnes me disent : quand 
je décéderai, j’aimerais bien que vous chantiez tel chant ou que vous évitiez tel autre parce qu’il est trop triste ou trop joyeux…  
Les funérailles, c’est un sacré moment à passer… Un moment sacré certainement aussi ! Mon investissement dans ce domaine 
me permet d’apprécier pleinement que les attentes ne sont pas nécessairement celles d’une cérémonie triste. La tristesse est 
pour ceux qui restent, parfois profonde… 
Il paraîtrait tellement positif à ce moment-là, de pouvoir faire sentir que le papa, la maman, la grand-mère, le grand-père et je 
passe sur les belles-mères, avait intégré dans sa vie, ce moment où il faudra officiellement clore son cheminement terrestre et 
que cette dernière rencontre a l’essence d’une fête parce qu’elle rassemble tant de proches qui ne se connaissent parfois pas 
entre eux !  

 
 

2. Y a-t-il des problèmes à prendre en compte ? Dans quel domaine pourrions-nous progresser ? 
 

Il existe un livret de chants pour les funérailles. Il a le mérite d’exister mais il faudrait l’étoffer afin de 
proposer un choix plus large de chants aux familles endeuillées, ceci afin de personnaliser au mieux le 
programme de chants et donc de répondre à des demandes spécifiques de la part des familles. 
Peut-être le prêtre pourrait communiquer les coordonnées de la personne relais et du chef de chœur afin 
que ceux-ci puissent discuter des chants ou recevoir des indications quant au déroulement de la 
célébration. 



Il y a parfois des aléas de dernière minute… Morceau de musique sur CD , voire plusieurs, souhaités, intervenant de 
dernière minute non prévu (et qui n’a pas prévenu, bien-sûr), impliquant parfois de modifier le déroulement du 
programme… 
Le soutien du prêtre est à ce moment indispensable et nous devons tous être sur la même longueur d’ondes. Cela nécessite 
d’y être préparés, de connaître les limites que l’on peut accepter et de les respecter fermement en bonne intelligence entre 
les acteurs présents. Pour gérer cela au niveau d’une équipe funérailles, il faut des règles établies et/ou savoir qui est 
référent pour décider de ce qui est souhaitable ou non ! 

 
3. En vue de la création d’une équipe funérailles, quelles sont vos questions, vos propositions, vos conseils ? 

 

Plusieurs questions sur la création d’une équipe funérailles. Celle qui est primordiale est la formation qui 
est absolument indispensable. Quel serait son rôle, aider le prêtre lors des rencontres avec les familles 
endeuillées ? Conduire des célébrations ?  
Cette équipe serait pour toute la communauté de paroisses ? Ne risque-t-on pas de perdre cette 
connaissance et cette proximité avec les gens du village ? Il est indispensable aussi d’avoir une bonne 
cohésion et les mêmes sensibilités dans le groupe.  
Cette équipe devra impérativement être présentée à la communauté de paroisses (à travers le bulletin 
paroissial ou lors d’une célébration …) 
Il faudrait prévoir des temps de relecture….. 
 

Dans sa tâche, une équipe funérailles aura l’occasion délicate d’entrer dans l’intimité des gens. Certaines personnes se 
fermeront et cela sera à respecter… Certaines au contraire libéreront leur envie de parler et exprimeront peut-être un 
besoin de partager leur peine, mais aussi les souvenirs qu’il ont avec le défunt, riches moments de vie qui doivent 
perdurer maintenant plus que jamais ! 
Il ne faut pas tomber dans le piège d’une proximité trop marquée et maintenir une distance de hauteur pour garder sa 
valeur au témoignage que l’équipe est sensée apporter : témoignage de foi, de prière, d’espérance dans le cadre de la 
communauté toute entière, mais restant axée sur l’enseignement et l’exemple du Christ ! 
Cela permet aussi d’éviter des erreurs de langage ou d’appréciation exprimés de façon malvenue… 
Il faut aussi des personnes sachant rester humbles dans leur démarche.  
 

Ne pas essayer de minimiser la peine des proches est évidement primordial. On entend tellement souvent lors de ces 
événements des gens s’exprimer, en toute bonne foi ,en prêchant que le temps atténuera la douleur, que le décès aurait pu 
être plus difficile physiquement, que de toute façon, l’âge était là et j’en passe et des meilleures. 
La douleur de perdre un être aimé est toujours un problème, à tout âge, à tout moment, même pour un catholique 
pratiquant. Il faut accompagner cette douleur, lui donner un sens, mais surtout ne pas la minimiser… 
 

Le principal témoignage à apporterpar une équipe funérailles, est celui d’ambassadeurs d’une communauté de vie active, 
fraternelle, qui accompagne jusqu’au bout les siens et donne envie à toutes les personnes présentes de faire pleinement partie de 
cette communauté dans toute son activité, à travers les peines mais aussi les joies qui peuvent se partager en son sein. 
 

J’ai autant d’appréhension que de bon espoir dans une bonne marche d’une telle équipe. Je suis certain que des personnes 
ont les talents requis, même si certaines vont buter sur des difficultés. Le prêtre n’arrive pas non plus à toujours apporter 
un message de paix à chacun !  Certains courants passent, d’autres pas, cela ne se force pas !  
Mais il est important de réussir cette approche lors des funérailles pour que la culture d’appartenance à l’Eglise soit forte, 
palpable et motive les personnes rencontrées à ces occasions  (personnes qui ne participent pas à la vie de la communauté, 
mais qui sont parfois en profonde recherche de sens dans leur vie) à s’intéresser  à ce qui se vit dans nos paroisses. 
Le sujet est aussi vaste que la personne humaine est riche de diversité. Le beau côté de la vie doit être magnifié lors des 
cérémonies d’adieu. C’est rassurant ! Chacun en a besoin et peu importe certains mauvais passages dans la vie de celui 
qui part. Se remémorer la face positive de son histoire met en valeur l’humain dans toute sa dimension.  
 

 « Au moment solennel du passage de la vie à la mort, quoi de plus effroyable que des yeux mourants qui 
s'égarent dans le vide, que des mains déjà froides qui ne se sentent pas pressées par l'étreinte réchauffante 
d'une main amie ? » Citation de Louis-Auguste Martin - L'esprit moral du XIXe siècle (1855) 
 

Les funérailles sont le prolongement de ce moment intime. A chacun de nous de veiller à ce que nos mains restent douces 
et chaudes pour que cette chaleur et cette tendresse soient un réconfort pour les personnes venues partager leur deuil. 

 
 

Témoignage – La vie et la mission d’une équipe ‘funérailles’ 
 
 

Et maintenant, ici, chez nous ? 
 

https://www.mon-poeme.fr/citations-louis-auguste-martin/

